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LA POLİTİQUE DU TRA V AİL ET ECONOMİQUE DE 
L' İSLAM" 

Doç.Dr. Fikret KARAMAN•• 

Messieurs et mesdames, 
En vous saluant avec les messages du Dieu qui sont les 

meilleurs, je souhaite que, par l'intermediaire de ce congres, l'humanite 
pretera davantage l'oreille et l'attention aux ordres pacifiques, bienfai­
sants et humanitaires de la religion. 

J'espere que ce congres intitule "l'influence de la Religion 
dans la composition de l'identification sociale et culturelle des pays 
mediterraneens" aura des rôles positifs dans la paix, la setenite, la 
religion, la culture. 1' economie et I es relations sociales des pays de la 
region. Le fait que la religion soit fixee comme le sujet principal me 
parait-u une decision opportune. Car, la Mediterranee et les pays 
d'alentour ont toujours ete pendant toute l'histoire humaine le centre 
des religions. Un bon nombre de prophetes y ont vecu et les messages 
qu'ils ont apportes ont ete transmis de la aux autres regions. C'est 
pourquoi il est bien naturel qu'il y ait des caracteristiques semblables 
dans les croyances, les coutfunes, les traditions, les cultures, la civilisa·· 
tion et les attitudes des peuples qui ont vecu dans un lieu et elimat 
semblables. Car, je suis persuade que le concept de la religion se rat~ 
tache a beaucoup de sujets en particulier a 1 'E tat, le travail~ le develop­
pement economique, le redressement industriel, l'identification sociale, 
la flımille, l'education, le sexe, et les peuples minoritaires. J'essayerai 
de prendre part a cette conference en mettant I'accent sur "la Politique 
du Travail et Economique de 1' İslam". 

Le Sentiment de Religion: La religion est une institution qui 
a deja pris sa place avec l'apparition de rhomme sur la terre. Le Dieu 
l'a placee en l'homme comme un "sentiment fondamental" avec 

* Bu makale, Yunanistan Uluslararast Akdeniz Araştırmalan Merkezi ile Oniki 
Ada Valili~ce Rodos'ta düzenlenen "Akdeniz Ülkelerinin Sosyal ve Kültürel 
Kimliklerinin Oluşumunda Dinin Etkisi' konulu uluslanırası kongrede tebliğ 
olarak sunulnıuştur. 
Elazığ Müftüsü. 
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lequel il pourrait se mettre en contact avec Lui. De ce fait, la religion 
semble a une plaque pure, limpide et propre. Dans ce contexte, les 
mots suivants de Bonald me viennent ala tete. ''L'homme s'est tou­
jours preoccuppe du saint et de la saintete. Cela nous dernontre que le 
sentiment du saint (le divin) et de la saintete (la divinite) a toujours 
sauvegarde sa place et son importance dans !'esprit de l'homme.''1 D' 
apres ce que nous venons d)exprimer, il s'ensuit que la religion a ete 
tout le temps la source des ideaux les plus sublimes et le point de 
depart des recherches universelles. D' autre part, elle a egalement influ­
ence la composition da l'ame, du caractere, de l'identification, de la 
culture, de I' economie et de la structure social e et politique de 
l'humanitEl Quant a Henri Bergson, il s'explique de la maniere 
suivante a ce sujet: "il peut exister sur la terre une coınmunaute hu­
maine depourvue de la science, de la technique et de la philosophie. 
Mais il est impossible de voir une societe sans religion"3

. 

D'apres les sources islamique, la religion "est un systeme (un 
ensemble coordine) des ordres divins qui amene les humains raisonna­
bles dans le cadre de leur propre volonte a agir dans le sens de la 
charite.':t4 Comme l'indique bien la delinition ci-dessus, en dehors de sa 
dimension divine, la religion a d' autres objections fondamentales telles 
que 1' allocution aux raisonnables, la reconaissance du libre arlıitre et 
faire rencontrer 1 'homme avec la charite dans les deux mondes. Le but 
principal de la charite visee dans ce monde et dans l' autre ne doit pas 
etre limite dans Ies bomes des valeurs spirituelles. Car l'islam conseille 
a l'humain comme si c'etait une priere de boir, de manger, de se vetir, 
de voyager, d'avoir une domicile, un metier et de la propriete immo­
biliere. Et pour y arriver, il est permis de travailler et d'entreprendre 

* Mufti: Docteur de la loi musulmane charge de repondre, par une fonnule sı»­
ciale dite "fetva';, aux questionsjudiciaires qu'on lui pose. 

1 
- Bonald, Louis-Amroise, Theorie du pouvoir politique et Religieux, 

29,31,171,173 
2 

- Pour plus de coımaissances, Voir Y. Nuri ÖZTÜRK, Din ve Fıtrat (la religion et 
la nature),Yeni Boyut. İstanbul, 1990 

3 Yusuf El Kardavi, ibadet, (Terc.Hüsameddin Cemal), Çığıt Yayınlan İstanbul, 
1974, s.22 

4 S-Ş Cürcani, Kitabul Tarif, Daru'r-Reşad, Kalıire s. 117 
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toute sorte d'efforts, deproductionset d'investissements a condition 
de respecter la legitimite, 

La Religion et le Rooressement Economique:_ L'İslam ac­
corde de l'importance a tdus les etres vivants en premier lieu a 
l'homme. Et il est indique dans le Coran que les vivres de ceux-ci ap­
partie:mıent a Dieu : "D n'y a pas de creature sur terre qui 
n' attende de Dieu sa nourriture, do nt Dieu ne connaisse a Ja fois la 
demeure et le lieu de sa mort."5 Alors l'homme, cree par le Dieu 
comme le meilleur de toutes les creatures, est oblige de gagner ces 
biens de quoi vivre en profitant de ses propres connaissances, de sa 
culture et de son effort. L'Islam, pour assurer une vie heureuse, com­
mande a l'ho:mme de gagner des biens de quoi vivre dans le cadre de la 
legitimite en meme tant qu'il commande de faire la priere car, 
rexecution de certaines obligations religieuses telles que le zekat*' le 
pelerinage (ala Mecque), les sacrifices**, l'aumone, la penitence***, 
le recouvrement d'une voile lors de la priere, la proprete et !'usage de 
1' eau exigent egalement une force ecconomique. Aussi, temoignons­
nous que les versets ci-dessous encouragent avec persistance le travail 
et le redressement economique: 

"D vous a soumis spontanement ce qu'il ya dans les cieux 
et la terre. Ceti est un signe pour qui ref1echit."6 "EMPLOIE les 
biens que Dieu t' a accordes a gagner la demeure demiere, sans 
negliger pour cela ta part en ce monde."7 "Et que ses actes seront 
juges un jour. Puis une juste retribution les recompensera".8 "LA 
priere terminee, dispersez-vous et vaquez a vos occupations. Priez 
Dieu assidument si vous desirez etre heureux".9 Tous ces versets 
soulignent que toute sorte de nourritures divines nous sont assujetties 

5 Kur'an: 11/6 
*- Dime auınoniere prescrite aux musulmans par le Coran dans la proportion du 

quarantieme de leurs fortunes 
**- Offraiıde (j'une victinıe a Oieu 
***- Aumone faite pour sedegager d'un serment qu'ort ne peut accomplir. 
6 Kur'an : 45/13 
7 Kur'an: 28177 
8 Kur'an : 53?39,40 
9 Kur'an: 62/10 
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et nous encouragent d'autre part a mieux. partıcıper a la vie 
economique en definissant les meilleurs moyens d'y parvenir. Alors, 
nous pouvons aiseınent dire qu'U incombe a l'homme de tirer du profit 
de toutes les graces divines qui se trouvent sur et sous la terre et meme 
dans les cieux, et de les transformer en des productions industrielles, 
technoloqiques et economiques 

Quant a Mahomet, lui, il exprime av ec ces hadiths * 
l'importance et la necessite du travail : "La main qui donne est plus 
superieure (sublime) a celle qui en reçoit (un bien, une aide 
etc)"10

, "Personne n'a jamais mange une cbose plus benite que 
ceJle qui est gagnee avec la peine de ses propres mains. Le pro­
phete David aussi mangeait de ce qu'il avait gagne lui-meme"u. 
"Cbaque musulman est oblige de courir a la poursuite du gain 
legitime"12 A ses· neuf ans notre Prophete Mahomet s'etait rendu a 
Daınas en participant ala caravane du commerce avec son anele pater­
uel Abu Talib. Lorsqu'il cohabitait avec son oncle, voyant que ce 
dernier avait bon nombre d'enfants a pourvoir, pour ne pas susciter de 
problemes economiques il s'est engage independamment dans des af­
faires de petites dimensions. Alors, il a commence a faire 1' achat des 
marchaudises et a les vendre dans d' autres endroits. Ayant fait 
l'epreuve d'une bonne activite financiere, de fidelite et d'un caractere 
de confiance on l'appelait auissi "Sadık" qui veut dire fidele, hônnete, 
et ''Emin" qui veut dire certain, sur, de confiance. 

Le Probleme de Pauvrete:_ Quand nous abordons les concepts 
de '"Pauvrete et Richesse" d' apres le point de vue de flslam, on con­
state que le plus souvent la richesse est de plus en plus louee et qu'il 
est conseille de vivre a la sueur de son front. C, est pourquoi il est im­
possible de pretendre que I'Islam prefere la pauvrete ou qu'il lui at­
tribue une certaine divinite. D'ailleurs, quand le prophete Mahomet 
s' en remettait a Dieula Pauvrete n' en etait pas exclue: "Mon Dieu, je 
demende ta protection de pauvrete, d' etre dans le besoin, de tom-

*- Hadith:Recueil des actes et paroles de Mahomet 
10 Buhari, Zekat, ıs 
11 Buhari, Bü'u, 15 
12 et-Tergib Ve't-Terhib, Talebti'l Helal ve'I Eki, C.3, s.206 Hadis No:2 
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ber dans la h onte, d' opprimer et d' etre opprime"13 Dans un autre 
hadith le prophete de l'İslam s'exprime comme suit: "il vous est plus 
conseille de nımasser des bois et les porter sur son dos que d' en 
demınıder a autrui. Si la personne it qui on demande de preter 
son secours, s' engage a notre profit on a toujours le risque de 
su bir les reproches du bienfait. Si la personne ne le prete pas on en 
sera honteux"14 

Dans le Coran, le Dieu en qualifiant la fortune coınme une 
"grace" et "faveur" comman de d' en profiter :"LA priere terminee, 
dispersez-vous et vaquez A vos occupations. Priez Dieu assidüment 
si vous desirez etre heureui''15

, "D ne vous est pas interdit de faire 
du negoce pendant le pelerinage."16

, "N'ETAİS~TU pas pauvre 
quand n t'a enrichi?17 Bien que l'Islam conseille vivement, en tant 
qu'un moyen d'assurer une fortune, de faire du commerce, de se preter 
de secours, de s'emprunter, de former des compagnies, derejetter le 
gaspillage et de recourir a la volonte du travail, la religion ne peut pas 
en etre le responsable s'il ya encore, de nos jours, quelque part dans le 
monde des gens qui meurent de faim. Au contraire, le responsable, 
c'est bien l'homme qui ne prete pas l'oreille aux ordres de la religion. 
Car, notre grande religion nous refuse de dormir ressasie quand notre 
voisin a faimo Alors, la menace de famine et de disette qui entraine des 
morts ne provient pas uniquement de l'insuffissance des ressources, 
mais elle vient plutôt de la negligence des principes du bon partage 
concernant la production, la consommation et la justice et du manque 
de l'aide sociale qui est, au fond, I' esprit principal de toutes les relig­
ions. Dans ces demiers jours qui nous rapprochent de plus en plus du 
21 siecle, si nous voulons vraiment nous sauver de la famine, de la 
ınort et de la pauvrete il faut que toutes les nations du monde pretent 
l'oreille ala voix tendre de la religion. Certes, nous ne pretendons pas 
que la religion rassasierait concretement Jes hommes. Mais on ne peut 
pas perdre de vue le sentiment de responsabilite, la volonte du travail et 

13 Süneni'n-Nesili, el İsti'azeti mine'I Fakr, c.8. s:262, Hadis No: 5464 
14 BuMri, Büy'u, 15 
15 Kur'an : 62/10 
16 Kur~an: 2/198 
17 Kur'an: 93/8 
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de gagner et les messages, telsque I' egalite sociale, la paix et l'activite 
que la religion veut attribuer a l'ltumanite. 

Attidude de la Religion Vis-i-vis de la vie Mondaine: 
L' Islam expose une attitude coherente devant la vi e de ce 

monde et de 1' autre. Pour l'Islarn la veritable vie, c'est bien la vie de 
l'au dela. Mais la vie mondaine est le moyen d'acquerire ce bonheur 
et emel. Quand il s' agit, pour un musulman, de determiner son attitude 
a 1' egard de la vie de ce monde et de l' autre, illui est deja conseille de 
suivre le milieu des choses. C'est a dire qu'il doit travailler comme s'il 
rıe mo\lrira jamais au profit de ce monde, et comme s'il allait mourir 
dernain au profit de l'autre. Car l'homme est envoye sur la terre pour 
completer une certaine mission. Il est meme charge sur la terre de la 
mission de succession: "C'est lui qui vous a appeles i prendre sur 
la terre la place des generations passees pour vous eprouver dans 
vos tiches respectives"18 L'homme qui est cree comme le successeur 
l'un de l'autre s'est charge aussi de la responsabilite (de porter les 
charges de faire le bien et d' eviter le mal). A ce propos, le Coran nous 
s'adresse :"Nous avons sollicite les cieux, la terre et les montagnes 
de prendre la foi en depôt. Ces elements se sont excuses en trem­
blant. L'homme 1' a acceptee par meprise et par ignorance."19 De 
la succession et de la responsabilite dont il s' agit, il faudra bien com­
prendre l'edification de la terre. Car, le Dieu cree l'homme avec toute 
la capacite qu'il lui est necessaire sur la terre et lui dorıne aussi le libre 
arbitre afin d'appliquer ses connaissances et aptitudes. Alors, le 
musulman est oblige de se faire une fortune, de devenir riche et de con­
siderer positivement toutes les creations et les graces divines. 

Lorsqu' on jette un co up d' oeil sur la vi e de Mahomet et ses com­
pagnons, on voit clairement que la fortune et la richesse ne sont con­
siderees qu'un moyen d'assurer la vie huınaine. Puis, des conquetes 
faites par les armees musulmanes ont assujetti des terres d'une grande 
importance a la geographie islamique. Le Turkhistan ome des canaux 
d'arosement souterains et en surface, la Mesopotamie et l'Egypte avee 
leurs terrltoires fertiles, 1' Affrique du N ord qui etait F entrepôt de ble et 

18 Kur'an : 6/167 
19 Kur'an : 33/72 
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de l'huile d' olive, et la Caucasie et l'Espagne proprietaires d'une 
grande tecbnologie de mine se trouvaient sous la souverainete de 
rislam. D'autre part, a travers ces regions rartisanat, la calligraphie, la 
dorure, la composition des ID;iniatures et l'industrie professionp.elle sont 
bien developpes. Les chemins qui menaient aux principales mines d' or 
et les routes des epices et des soies etaient egalement entre les mains 
des musulmans. De grands ports et des arsenaux maritimes, des marins 
adultes etaient a l'epoque des prealab]es pour le redressement com­
merciaJ. Les voies qui menaient au golfe du Basraeta la Mer Rouge, 
ies ports de Syrie et d'Egypte, les detroits de Gibralter et de Sicile, en 
bref toute la Mediterranee etait sous le joug des musulmans20

• Done, il 
nous parait qu'il n'est pas errone de dire que les activites econorniques 
et commerciales du Moyen-Orient et de la Mediterranee qui sont 
developpees jusqu 'au milieu du 18e si eel e grace a ı' econornie ottomane 
s'etaient alors formees dans une perspective d'une ''Union Islamique 
Economique". L'E:tnpire Ottomane tirait d'une grande partie des res­
sources islamques 1' autorite economique dont elle jouissait. Nous con­
statons que la religion et la vie ecoriomique exercent des influences 
positives I 'une sur 1' autre. 

Des Valeurs Morafes et I'Honnetete: 
Dans I'islam des valeurs du travail, economiques et morales 

sont tres rapprochees de maniere a se retrouver les unes avec les 
autres. Ces valeurs se constituent des principes tels que : garder la 
droiture dans la production, pay er le prix de la main-d' ouevre, con­
stituer un marche econornique base sur la confiance mutuelle, eviter du 
stockage et des tricheries, refuser des pots·de-vin et eviter le gaspil­
lage. 

L'Islam cansidere l'activite economique comıne un symbôle 
sacre pour la societe. n donne a l'ouvrier une vie honorable et un 
salaire ajustemoment. C'est a dire donner son prix avant que la sueur 
de son front se seche. La droiture est le pimcipe inevitable de la pro­
duction. Aucun proprietaire n'a le droit de nuire a autrui par 
l'intermediaire de ses biens ou de sa fortune. Car, flslam refuse a __ , ________ _ 
20 Ahmet TABAKOOLU, İslam ve Ekonomik Hayat, Diyanet İşleri Başkanlığı 

Yayınlan Ank. 1987,s.l44 

89 



l'homme d'etre mechant aussi bien qu'il rejette de subir des mechan­
cetes. Dans !'Islam, il est aussi interdit de frauder dans les operations 
de mesurage et de pesee. A ce sujet, le Coran dit comme suit 
"MALHEUR aux fraudeurs. Qui, lorsqu' ils reçoivent, exigent 
pleine mesure, Et qui, lorsqu'ils mesurent on pesent pour autres, 
les font perdre. "21 !'Islam preche pour assurer la tranquilite de la 
societe, les sources d 'une tbrtune I egitim e et les moyens de production 
equitable. Il ne permet pas l'accaparement afin de proteger les pro­
ducteurs et les consommateurs et d'entretenir la stabilite monetaire. Le 
stockage des vetements et des productions allimentaires qui causerait 
bien d' ennuis a l'homme est litteralement un accaparement et cela est 
entierement interdit par l'Islam. L'un des facteurs menaçant les valeurs 
morales de ce monde modeme, c'est precisement le fait de la distnbu­
tion de pot-de-vin dans les affairres commerciales et adjudicatives et 
dans les relations nationnales et intemationales telles que l'importation 
et 1' exportation. La religion islamique maudit precisement ce fait qui 
influence negativement le travail et la production des marchaudises de 
la societe. A ce sujet Dieu nous dit: "Et ne devorez pas mutueUe­
ment et i'licitement vos biens, et ne vous en servez pas pour cor­
rompre des juges pour vous permettre de devorer une partie des 
biens des gens, injustement et sciemment."22 "ô les croyants! Que 
les uns d'entre vous ._e mangent pas les biens des antres illegale­
ment. Mais qu'ü y ait du negoce (legal), entre voust par consente­
meut mutuel."23 

Le gaspillage, c' est aussi rune des valeurs moral es qui influ­
ence la vie economique de l'homme. Dans ce siecle ou nous vivons, il 
ya des pays ou le risque de famine et de mort est de plus en plus mena­
çant, tandis qu'il y en a d'autres ou le gaspillage, la consommation 
luxueuse, la production des armes, l'accaparement et les jeux de hasard 
se deroulent d'une façon extreme. En interdisanı le gaspiliage ou 
!'usage excessit en tout, l'Islam a toujours conseille un mode de vie 
equilibre et humble:"O fıls d' Adam, revetez vos plus beaux habits 

21 Kur'an: 83/1-2 
22 Kur'an :2/188 
23 Kur'an: 4/29 
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au moment de chaque priere. Mangez et buvez, mais gardez~vous 
de tout exces. Dieu n' aime paş les exces"~4 

Assistance Publique: L'existence forte et durable d'une nation 
serattache en grande partie aux principes de I' egalite sociale, de secu­
rite et d'assistance publique. Des le debut de l'Isla.m, on a tache 
d'introduire tous ces principes a la vie individueUe et sociale. A 
1 'epoque mecquoise et medinoise, le prophete Mahomet avait donne 
certains devoirs aux croyants en les tenant responsable 1 'un .envers 
l'autre. Puis, il les avait declares comme des freres. Les croyants se 
soudent non seulement par des liens moraux et religieux, mais aussi par 
1' assistance materielle et le devouement. La premiert. communaute qui 
s'etait rasssamblee autour du prophete avait expose de comportements 
exemplaires aussi bien vis-a-vis d'eux-memes que des gens d'autres 
tribus dans les relations hı,ımaines, econoıniques, politiques et cul­
turelles. Le Coran nous s'adresse comme suit: "O hommest nous 
VOUS avons crees d'un homme et d'une femme. Nous vous avons 
divises en races et en tribus avec des .caracteres distinctifs. Le plus 
meritant aux yeux de Dieu est celui qui le craint le plus. Dieu est 
savant et bien informe"25

, "DIEU commande la justice et la phi­
Janthropie. n cemmande de venir en aide a ses proches. n 
reprouve l'indecence, le despotisme et I'iniq.uite."26 "ADOREZ 
Dieu et ne I' associez it den. Soyez bons envers vos parents, vos 
proches, les orphelins, les pauvres, vos voisins immediats ou non, 
vos intimes, les voyageurs et vos esclaves. Dieu n' aime pas les 
vaniteux et les fanfarons"27

• Lorsqu' on lit attentivement ces versets 
et d' autres qui parlent du meme su jet, on constatera que 1' as sistan ce et 
la solidarite sont strictement rattachees au principe de "commencer par 
ses proches les plus immediats''. C et ordre commen ce par les plus pro· 
ches dans la famille qui sont le pere, la mere, le fi·ere, et poursuit avec 
les parents, I es voisins, les amis, Ies camarades ete. Le Zekat, le titre*, 
les sacrifices et l'aumône doivent premierement, d'apres l'Islam, etre 

24 Kur'an: 7/31 
25 Kur'an :49/13 
26 Kur'an :16/90 
27 Kur'an :4/36 
* Aunıône qu'on donne a l'occasion de la !ete religieuse 

91 



accordes aux pauvres. A ce sujet, le Coran nous dit: "LA dime est 
atTectee aux pauvres, aux necessiteux, a ceux qui la recouvrent, a 
la propagande pour l'lslam, au rachat des esclaves, aux faiUis, aux 
soldats, et aux voyageurs. C' est la un e repartition fixee par 
Dieu"28

• 

L'un des etablissements principaux du systeme d'assistance 
publique et de la solidarite de l'Islam, c'est une institution dite 
"Beytülmal", fondee a 1 'epoque du prophete qui correspond de no s 
jours au tresor d'Etat. Cette institution dont les principes adminis­
tratifs, politiques, economiques, et sociaux sont crees par le prophete 
Mahomet a ete pendant des siecles une lumiere d'espoir aux indigents. 
Les principaux paiements de cette institution etaient destines au ap~ 
pointements des employes, aux depenses de l'armee, aux frais des 
travaux publics, des services sanitaires et scolaires, et aux indigents. Le 
Calife Ömer bin Abdulaziz qui a applique avec succes la politique de 
cette institution economique, n'avait pas pu retrouver parmi son peuple 
quelqu'un de pauvre qui pourrait accepter l'assistance offerte. Je veux 
bien rappeler qu'une epoque d'or s'est passee grace arislam ce qui 
est bien rare dans toute rbistoire humaine. 

Pour tout dire, on voit que d'apres 1'1slam le moyen le plus 
noble des revenus, c'est des profits gagnes licitement. Le Dieu a as­
signe le monde et tout ce qui s'y trouve au service de l'homme. Pour 
en profiter, le Dieu nous conseille departager d'apres les principes de 
connaissance, de production, de protection des biens, d'indigence et 
d'equite. De sa part, le prophete Mahomet en considerant sacree la 
main-d'oeuvre humaine fait louange a tous les metiers et arts. n nous 
preche comme un ordre divin d • etre specialiste et precurseur dans to us 
les domains dont la societe a besoin. Ila attirc§ ııinteret des hommes sur 
les sujets principaux qui sont de tous les temps et de toutes les societes 
d'importance primordiale tels que le commerce et I'agriculture. n a 
recommande ,de faire du commerce a ceux qui venaient lui dernander 
de 1' aide. Il a considere comme les combattants de Dieu ceux qui sont 
responsables de pourvoir aux besoins de leur famille et a annonce 
comme des martyrs ceux qui gardent une vie equitable. A ce propos. 
les mots suivants d'Omar sont extremement significatifs: " Que per~ 

28 Kur'an :9/60 
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sonne d'entre vous ne dise pas Ô mon Dieu! donne-moi des moyens de 
vivre! sans s'en etre auparavant preoccupe. Vous etes bien conscients 
qu'il ne tombe du ciel ni d'or ni d'argent.29 Je veux terminer mes pa­
roles par les mots du narrateur Ebu Hureyre: ~· Bien que chacun des 
croyants ait des caracteristiques nobles se differant les unes des autres, 
le Dieu trouve plus noble et plus aimable un croyant robuste et fort 
qu'un croyant faible et maigre. S'occupe-toi avec persistance des cho­
ses qui te donneraient le veritable profit. Retoume a Dieu et demande 
son aide, ne te laisse pas tomher dans des faiblesses et impuissances.30 

En terminant mes paroles, je veux bien presenter mes senti­
ments les plus cordiaux et les plus distingues. 

29 M. Şemseddin, Zulmetten Nura, EvkMı İslamiyye Matbaası, İst. 1341 
30 Ebu Davud, Ed.eb, 114, Tinnizi Zühd, 39 
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